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« LES PROPOSITIONS ET LES POLITIQUES POUR 

REUSSIR »

table ronde 4

Lors de la table ronde 4 on a eu 6 séquences sur le 

parrainage et le portage, l’accompagnement des PME à 

l’étranger (exemple de Miami), les VIE et le plan senior, 

la dimension TIC, la notion d’équipe et l’échelon régional, enfin l’innovation et le 

financement.

L’intérêt de cette Table Ronde était de mettre ensemble tous nos partenaires (ACFCI, 

CCIP, UCCIFE, Ubifrance, Oseo, Medef International, CGPME ; Coface ne pouvait être 

présent à ce moment de la journée) et de les faire réagir sur nos actions et propositions 

pour réussir à l’international. C’est ainsi qu’on a pu entendre notamment :

- Jean-François Roubaud avouer que les PME ne connaissaient pas, dans leur grande 

majorité, le parrainage ; Jean-François Bernardin nous rejoindre sur l’importance de la 

formation (plus de 100 000 jeunes apprentis et plus de 100 000 dans toutes les  écoles 

commerciales) et évoquant cette dimension dans la future convention que nous allons 

signer, Pierre-Antoine Gailly expliquer comment les structures des CCI à l’étranger 

peuvent aider des PME avec les CCE et Ubifrance,

- Christophe Lecourtier  plaider  pour un accompagnement intelligent des PME à 

l’étranger (en travaillant avec d’autres, en sélectionnant mieux, en évitant les charters 

qui sont des crimes contre l’export, en choisissant les destinations et en évitant d’être 

une agence de voyage, gérer véritablement les contacts après les missions ; ce qui est 

en lien avec nos souhaits d’une véritable sélection préalable et d’un accompagnement au 

départ et au retour sous forme de parrainage d’un CCEF), Jean-François Bernardin 

expliquer que le déplacement n’est pas forcément le début de l’acte d’exporter (nécessité 

d’un diagnostic préalable), Jean Burelle plaider pour un choix pertinent des pays et une 

logique des métiers (si on est dans la mode il faut être au salon de Milan, par exemple), 

François Drouin  expliquer la disponibilité de financer rapidement un développement 

export par OSEO à la suite d’un déplacement réussi.

- Jean-François Roubaud vanter l’appui de certains départements (et régions) pour 

l’appui aux VIE, dire la nécessité d’accompagner le VIE qui est un jeune sortant de l’école 

et pas encore un directeur international, être intéressé par la dimension senior, 

Christophe Lecourtier indiquer qu’on était à près de  6 000 VIE, le VIE ce chaînon 

manquant entre les études et la vie professionnelle, les interrogations dans certains pays 

sur le statut des VIE et les difficultés que cela crée (d’où l’idée de mutualiser et 



d’européaniser le statut de VIE et la mise en place d’un service visa à Ubifrance), la 

nécessité pour Pierre-Antoine Gailly d’être attentif au VIE isolé (d’où l’appui et l’accueil 

des CCI) et l’intérêt d’approfondir la dimension senior.

- François Drouin commenter le développement des TIC dans les PME, Jean-François

Bernardin souligner que c’est un aspect essentiel de l’innovation et qu’il faut progresser 

dans le très haut débit, Pierre Simon rebondir sur l’action de la CCIP à ce sujet et sur le 

travail conjoint possible avec les CCE, l’approche des Assises du numérique et les progrès 

à poursuivre dans la dématérialisation des procédures.

- Jean-François Bernardin appuyer la volonté d’un travail en commun au niveau régional 

(c’est déjà le cas dans de nombreuses régions, c’est variable en fonction de l’organisation 

très hétérogène des conseils régionaux),  rappeler le parcours du combattant de 

l’entreprise qui veut aller à l’international face à un dispositif dispersé, plaider pour un 

guichet unique, Christophe Lecourtier confirmer la réforme des DRCE qui n’ont jamais pu 

avoir la taille critique (aux CCI de donner le diagnostic export régional) et le 

rapprochement avec les CCI en commençant par la Picardie, Pierre-Antoine Gailly 

souhaiter que l’on fasse maison commune à l’étranger et redisant le lien CCI-CCE.

- l’ensemble des acteurs appuyer l’innovation et François Drouin rappeler les dispositifs 

d’OSEO et Jean Burelle de conclure sur la politique des brevets et l’importance des 

normes.


